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1.
Comme cette femme est belle, songea de nouveau Jake Cooper alors qu’il regardait la foule d’invités de marque qui se pressaient autour du buffet. Des médecins et divers spécialistes, ainsi que des journalistes, tous conviés au dîner de gala de bienvenue à l’université d’été du célèbre hôpital Paulista, au Brésil.
Régulièrement, Jake répondait à des questions, interpellé par des confrères ou des consœurs. Il communiquait quelques informations de base – combien de temps il serait présent, à quelle heure il interviendrait le lendemain… —, échangeait des politesses… Après quoi, happé tel un aimant, il reportait son regard sur la jeune femme.
Flávia Maura… Ou, comme elle était plus familièrement connue, la femme selvagem.
La femme sauvage. La femme de la jungle.
Elle se tenait avec deux autres collègues féminines qui paraissaient quasiment invisibles, très fades en tout cas, à côté de la flamboyante Flávia.
De fait, au milieu de la vaste salle luxueusement décorée, seule Flávia Maura se détachait, telle une orchidée au milieu d’un champ de simples pâquerettes, pensa Jake non sans amusement.
Seulement voilà, il s’agissait du Dr Maura…
Lui-même se trouvait à Paulista pour le travail, évidemment. Il participerait aux colloques et tables rondes. Les meilleurs experts médicaux du monde entier s’étaient réunis pour apprendre, ensemble, et s’enseigner mutuellement de nouvelles compétences de pointe.
Pour sa part, Jake devrait procéder à la démonstration de l’essai clinique sur lequel il travaillait depuis plusieurs mois : il était l’un des rares spécialistes qui osaient utiliser une toxine à base de venin de scorpion destinée à mettre en évidence des cellules cancéreuses pendant une opération. Grâce à un éclairage à infrarouge, la toxine colorait les tumeurs.
Flávia Maura était la chercheuse qui avait découvert cette toxine révolutionnaire.
Un an plus tôt, Jake avait assisté à une conférence de cette brillante jeune femme. Il lui avait posé quelques questions techniques, en lien avec ses propres recherches.
Elle lui avait répondu avec précision et enthousiasme.
Jake se rappelait la passion dans la voix de Flávia quand elle avait parlé de l’importance des reptiles et des insectes dans le monde. Elle avait aussi évoqué la richesse des substances que ces espèces recelaient : des molécules qui permettaient de créer des sérums et autres thérapeutiques… Quel dommage, avait-elle insisté, que les serpents soient considérés comme nuisibles par l’homme, alors qu’ils contenaient de fabuleuses propriétés curatives, utiles pour envisager de nouveaux traitements anticancéreux !
Jake avait été impressionné…
Et plus que convaincu.
Il avait donc pris contact avec VenomSci, le laboratoire où travaillait Flávia, et, en accord avec son équipe, avait commencé à expérimenter ce remède hors du commun.
Son propre domaine d’expertise était l’oncologie vasculaire, mais il avait reçu l’autorisation de réaliser plusieurs tests cliniques avec le révélateur tumoral à base de chlorotoxine : la toxine découverte par Flávia. Auparavant, il travaillait à partir de molécules extraites de scorpion. Flávia, elle, avait mis au point un produit basé sur du venin de vipère – une espèce particulière qui vivait dans la forêt tropicale.
   
   
Il avait alors appris que Flávia allait parfois elle-même dans la jungle afin de recueillir la matière première destinée à la fabrication de certains sérums… D’où cette étiquette qui lui collait à la peau : la femme sauvage…
Jake la regarda de nouveau.
Aujourd’hui, malgré tout ce qu’il s’était promis en préparant son séjour au Brésil, ce n’était pas l’extraordinaire audace médicale du Dr Maura qui intéressait Jake.
À cet instant, il l’admirait, elle, tout simplement.
Sa chevelure d’un brun chaud, maintenue en un chignon fluide, mettait en valeur son ravissant visage aux pommettes hautes et fières. Elle avait une silhouette fine et élancée, épousée par une longue robe au tissu chatoyant, d’un vert profond. Un décolleté à la fois discret et suggestif, une peau gorgée de soleil…
Tout, en elle, évoquait la féminité, et une sensualité affolante.
Jake s’obligea à détourner le regard.
C’était ridicule.
Il en avait connu, des belles femmes, et même de très belles, alors pourquoi se sentait-il aussi fasciné par Flávia Maura ?
Peut-être parce qu’elle portait des escarpins à talons hauts et semblait avoir du mal à garder son équilibre, comme si elle n’avait pas l’habitude de ce genre de chaussures…
Peut-être parce qu’elle ne paraissait pas du tout à l’aise, alors qu’elle semblait sophistiquée et sexy en diable.
Flávia souriait sans conviction, mais ses mains jouaient avec ses boucles d’oreilles dans un geste involontaire et nerveux. Elle s’efforçait de rester en retrait des deux autres femmes, comme si ces dernières pouvaient constituer une sorte de barrière entre elle et ses collègues qui voulaient discuter avec la chercheuse qu’elle était.
Jake se remémora alors la conversation qu’il avait eue trois jours plus tôt avec Oz, son confrère et ami, pendant l’opération d’une tumeur au cerveau chez un patient, un homme d’une quarantaine d’années.
Apprenant que Jake avait été invité à l’université d’été de l’hôpital Paulista pendant un peu plus de trois semaines, Oz s’était extasié.
— Vous pourrez discuter, tous les deux, et même peut-être plus ! Je te préviens, le Dr Maura est une ensorceleuse…
— Très belle femme, oui, je sais. Mais je n’aurai pas le temps de m’amuser. Je pars avec Brady.
— Ton petit neveu… Oui, bien sûr, je comprends. Il est si triste… Donc pas de sea, sex and sun, pour toi, c’est ça ?
— Et non. Je serai sérieux et attentif au bien-être de l’enfant dont je suis désormais responsable, avait répondu Jake.
Puis tous deux avaient poursuivi l’intervention chirurgicale sans parler davantage, concentré sur chaque geste.
En vérité, Jake n’avait pas trop apprécié les allusions de son ami Oz, lui-même grand séducteur… Tout Jake l’avait été. Avant…
Avant qu’il recueille Brady, à la mort de sa sœur Helen dix mois plus tôt.
Brady était un petit garçon sombre, triste. Et Jake, qui ne savait pas du tout comment s’y prendre avec les enfants, en avait dorénavant la charge.
C’était une lourde responsabilité. Presque trop lourde pour lui…
Jour après jour, Jake s’efforçait de ne pas trop montrer à son neveu à quel point il se sentait mal à l’aise dans son rôle de père adoptif improvisé.
Revenant à l’instant présent, Jake se dirigea vers le buffet. Tant d’événements l’attendaient pendant ce séjour au Brésil. Sauf qu’entre les rendez-vous médicaux, les tables rondes et autres moments d’échange avec ses collègues, il faudrait qu’il prenne le temps de s’occuper de Brady et de l’emmener faire des activités distrayantes. Randonnées, visites… Il trouverait bien. En conséquence, il n’aurait vraiment pas le loisir de s’intéresser aux jolies femmes…
Et surtout pas à la mystérieuse « femme de la jungle ».
   
   
Plus que trois fois, se réjouit mentalement Flávia Maura en prenant congé de ses consœurs, Krysta Simpson et Amy Woodell. Soulagée, elle se fraya un passage à travers la foule rassemblée dans la salle de gala de l’hôpital.
Oui, encore trois soirées mondaines de ce genre, et elle pourrait enfin quitter la ville et retourner dans la forêt amazonienne, ou dans son laboratoire. Son monde…
Son vrai monde, où elle était parfaitement elle-même.
Oh ! elle aimait bien Krysta et Amy… En vérité, elle les admirait car toutes deux s’avéraient aussi gentilles que brillantes dans leurs métiers respectifs.
C’est juste qu’elle-même n’était pas à l’aise au milieu de tous ces gens…
Pas du tout.
Flávia se sentait mille fois mieux en compagnie des animaux, et surtout, en pleine nature…
Dans la jungle.
La société, ses règles de bienséance et ses contraintes ne lui plaisaient pas, même si elle savait s’y conformer quand c’était nécessaire.
Julianna et Marcie, ses deux nièces de six et neuf ans, avaient passé le week-end entier à tenter de lui donner un cours accéléré de « conversation de salon » ! Quant à sa propre sœur, Maria, la mère des deux fillettes, elle avait carrément consacré deux heures cet après-midi à la maquiller et la pomponner telle une poupée…
Quand Maria veut quelque chose, elle parvient toujours à ses fins !songea Flávia avec affection tout en s’efforçant de ne pas se tordre la cheville.
Décidément, marcher perchée sur de vertigineux talons hauts, ce n’était pas du tout son truc… Mais Maria avait insisté pour que Flávia les porte afin, avait-elle expliqué, d’allonger encore d’avantage sa silhouette, déjà mise en valeur par la robe longue et moulante. Flávia, elle, se sentait tellement plus à l’aise en pantalon cargo, T-shirt et chaussures de randonnée…
Ce soir, elle avait l’impression d’être déguisée pour se rendre à un carnaval ! Ou comme une petite fille essayant les vêtements de sa mère, talons hauts et rouge à lèvres… Ses nièces, Julianna et Marcie, s’amusaient ainsi avec les vêtements de Maria.
À cette pensée, Flávia éprouva une soudaine nostalgie. Elle adorait les deux petites filles, mais parfois, en les regardant, elle ne pouvait pas s’empêcher de songer à tout ce qui leur avait manqué, à Maria et elle-même, durant leur propre enfance, au même âge. Les absences répétées de leur mère, jusqu’à ce qu’elle finisse par les abandonner purement et simplement, ne leur avaient pas permis de jouer de la sorte, ni de se projeter dans un monde de femmes adultes rêvées, idéales.
Leur papai bien-aimé, Eduardo, les avait élevées seul, et il les avait souvent emmenées en exploration dans la forêt amazonienne ou dans la jungle. Au fond, c’était un peu grâce à lui qu’elle était devenue chercheuse. Souvent, Flávia se remémorait ce temps-là où elle avait tout appris de la nature, de la faune et de la flore sauvage.
Flávia se dirigea vers les hautes portes donnant sur les jardins botaniques, probablement fermés au public à cette heure du soir.
Si elle parvenait à se faufiler à l’intérieur, elle pourrait enfin respirer un peu et oublier la sensation peu familière des bulles de champagne sur son palais. Depuis une heure, elle s’efforçait de finir sa coupe…
Alors qu’elle passait devant un groupe de médecins en pleine conversation, elle entendit malgré elle ce que l’un d’eux énonçait d’un ton suffisant :
— L’hôpital devrait être plus attentif à sa réputation ! D’abord, ils engagent cette… selvagem qui nous vient tout droit de la jungle, puis un parfait inconnu pour la prochaine conférence, et enfin cette Krysta Simpson fagotée comme l’as de pique…
Glacée, Flávia s’immobilisa. Une autre personne, plus forte ou plus habituée qu’elle aux facéties mondaines, aurait sans doute poursuivi son chemin. Mais elle détestait suprêmement le Dr Silvio Delgado qui venait de parler ainsi.



  TITRE ORIGINAL : FALLING FOR THE SINGLE DAD SURGEON

  Traduction française : ANOUK

  © 2020, Charlotte Hawkes.

  © 2020, HarperCollins France pour la traduction française.

  
  Le visuel de couverture est reproduit avec l’autorisation de :

  © Shutterstock/Jacob Lund/ROYALTY FREE

  Tous droits réservés.

  ISBN 978-2-2804-4947-2

  

  Ce livre est publié avec l’autorisation de HARLEQUIN BOOKS S.A.

  Tous droits réservés, y compris le droit de reproduction de tout ou partie de l’ouvrage, sous quelque forme que ce soit.

  Cette œuvre est une œuvre de fiction. Les noms propres, les personnages, les lieux, les intrigues, sont soit le fruit de l’imagination de l’auteur, soit utilisés dans le cadre d’une œuvre de fiction. Toute ressemblance avec des personnes réelles, vivantes ou décédées, des entreprises, des événements ou des lieux, serait une pure coïncidence.

  HARPERCOLLINS FRANCE

  83-85, boulevard Vincent-Auriol, 75646 PARIS CEDEX 13

  Service Lectrices — Tél. : 01 45 82 47 47

  www.harlequin.fr


OPS/cover/4cover.jpg
Bl ANIC RIS

PROTEGER. SAUVER. EMOUVOIR.

Cet été, trois médecins pourraient bien laisser leurs
cceurs en Amérique du Sud!

CHARLOTTE HAWKES
DEUX MEDECINS AU BRESIL

Devenu du jour au lendemain le tuteur de Brady, son neveu
orphelin, le Dr Jake Cooper espére qu'un été au Brésil les
aidera a nouer un lien tous les deux. Et puis, c’est I'occasion
pour lui de rencontrer Flavia Maura, chercheuse médicale
de renommée internationale. Dés leur arrivée a Sao Paulo,
Jake s'étonne d'étre aussi attiré par Flavia. Est-ce en raison
de son intelligence ou, peut-étre, de la sensibilité qu'elle
manifeste auprés de Brady?
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